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Aucune centre-indication 


Aucune toxicité 


OPOTHERAPIE —^ 

INFECTIONS, SANGVINE 

DÉCHÉANCES ORGANIQUES __ 


TUBERCULOSE 

CONVALESCENCES 


reconstituant puissant car il contient 


l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES).. 

• • l! apporte à l’organisme les BIASTASES ANTITOXIQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.... 


Le médecin obtient des résultats INESPÉRÉS, des résurrections véritables 
avec le GLOBÉCL dans toutes les déchéances organiques, dans la chlorose 
o et la tuberculose, comme la clinique le prouve d’une façon évidente o 
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Une Médication nouvelle : La Juholmtion de Tlntestin 


Congestion hépatique 
Hémorroïdes__ 


Constipation 

Dyspepsie 


LITHIASE BILIAIRE 
TUBERCULOSE 
PALUDISME 


INSUFFISANCE HÉPATIQUE 

DIABÈTE 

CIRRHOSES 


(Thiarféine - Opothérapie. biliaire, hépatique et splénique) 
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Stérilisateur des voies urinaires 


Désinfecte, Décongesti onne 
et cicatrise les muqueuses ulcérées 


des voies urinaires 


TARIT LA BLENNORRAGIE 


Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 
Tuberculose du Rein et de le Vessie 


Évite 

les complications 
de la blennorragie 


LABORATOIRES DU PABtOL 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 


Métrorragies 

Ménopause 


Règles douloureuses 










































































Entérites 

Dysenterie 


Embarras gastrique 
Fièvre typhoïde 


peuple tout le tube digestif d'une pore extrêmement active de ferments sélectionnés et associés 
(bifidus, paralactique et bulgare) chassant de l'intestin les bacilles suspects ou nocifs, empêchant la 
putréfaction des matières (désodorisation des selles, suppression des gaz fétides) et de ce fait la 
résorption dans l'organisme des toxines qui viennent adultérer les éléments nobles. 


Là Sinubérase constitue une médical 
associant des ferments lactiques en sym! 
la levure de bière et des touraillons d'orge 
l’intestin a été très étudiée. 


unique par sa composition 
;e aux principes actifs de 
dont l’action spécifique sur 


DIARRHÉES 1 


HYGIENE VAGINALE 


Désinfectant - Désodorisant - Mntiseptique 


GYRALDOSE 


g ÉCOULEMENTS ~ MÉTE1TES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
? SOINS INTIMES - VAGINITES • 
JS5SÊ. * PRURIT VULVAIRE 

Toute femme soignée prend, malin et soir, son injection de GYRALDOSE 
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Arrêtez"les Diarrhées 


Évitez la Typhoïde 
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Aucune contre-indication 



Aucune toxicité 
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nsmoLOSE 
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reconstituant puissant car il contient 


l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES).. 

. • Il apporte à l’organisme les DIASTASES ANTITOXIQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.. 
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le troisième, aussi haut que possible, 
as du genou. N’oubliez pas de rembourre 


portée grâce à la rigidité du store qui l 
nombre en empécijant tputç çonstric 

i\l début, jç fixais l’atteljç par un lac çl« 




le toile, ba 


oinal après laparotomie, et fixé avec ^ 
.es doubles. Il faut interposer une ou deu 

e bandage tend à glisser vers le haut^ 
•riye si l’attelle ne remonte pas jusqu’au 


lie peut être taillée ici en simple ép 


^ du,pli dp coude à la deuxième phalange 
loigts ; son bord supérieur est échancré en d< 
une.pour permettre de fléchir le coude; 





i abduction légère en maintenant en recr. 
l’axe de l’humérus. Sur une nappe de 
l’attelle est appliquée (fig. 10) et fixée 
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ne sont encore que troubles st 
nwrtifiées^en général ; mais t 


i des pieds, tandis que 


QUELQUES CONSIDÉRATIONS 

Sur T Hypertrophie de la Prostate 

AU POINT DE VUE GÉNITAL 


découvert et étudié par ta 


néale ou transvésicale il suffit, po 
naître à fond . la symptomatologie 
e affection, de se reporter aux eliniqu 


jours encore son service dans la boue et l’humi 

Ce qui fait la gravité de ces désordres, c > es 
justement la lenteur de leur production et l’ai 

dats ne s’en aperçoivent que lorsqu’ils se sor 
. produits. Ün de mes malades put faire 12 kil< 
mètres à pied en quittant son poste; il ava 




ne ligne, ce qui plaide contre la ge 
5 observations il résulte qu 


1° Graisser les pieds pour empê 

; permet, faire la relève dés bomn 
quarante-huit heures, tous les t 

la jambe et des pieds. Mieux vau - 


En résumé, je 


ês n’a eu les pieds gelés ; 




de l’hypertrophie aiguë et par conséquei 
passagère de la glande, si ce n’est pour i 
tirer des conclusions sur le traitement pr 
' lactique de l’hypertrophie en général, 
on plus de la prostatite subaiguë à r 
tion, tout en notant cependant qu’elle 
souvent un processus vers l’hypertro¬ 
phie chronique et définitive, par cela même 


5 de °l’af 
à celui qui se 


3 , par rapport à la 


se vide mal. 




re cause de - 


lume devenue un obstacle mécanique, elle 


ioincide avec son influence sur les font 
génitales,' et c’est cette influence que 
ixaminons ici. Quand elle devient obstacle 
aux fonctions de la vessie, elle le devient 
si aux fonctions génitales ; d’une façon i 
recte, en agissant sur les fonctions intt 
cales, et directe, en agissant sur l’aj 
réil éjaculateur. 

tate,par ses rapports intimes avec la portion 
rectale de l’intestin dont la paroi antérieure 
est accolée à la glande, prend une part 
énorme à la fonction, de cette portion de 
l’intestin ; à ce point que les affections de 


in -effet, du,... —„ - ,, 

serrés, la miction se fait d’abord pi 
malement. Puis il se produit une : 
exe sur la vessiequi réagit anormale 
mictions sont, plus fréquentes. E: 

.. muscle vésical se fatigue. La ves 
laisse distendre et on se t 

La présence d’une prostate anorma 
cite tout d’abord les contractions il 
nales. L’intestin réagit et cbercbe à 
l’obstacle. Par action .réflexe, lei 
intestinales sont sollicitées et 
Puis l’intestin se lasse, ne réagit plus et 
•• - mécanique de la prostate .fr" 

_ Z—.‘ C’est.la parésie in 

Il est une autre cause de constip 
dent s’ajouter à ces deux premières, ti 
ième cause produite, du reste, par la pré- 
nière. , 

Lorsque la prostate fait saillie-dans le., 
■ectum, le bol rectal, lorsqu’il est dur, voit 
;on volume s’augmenter dans la fosse rectale 
>ar stratification de nouvelles couches de 
natières qui l’englobent. Ce globe fécal, 
ne pouvant repousser en avant la prostate . 
qui est fixée, refoule en arrière les muscles 
coccygiens et le coccyx lui-même. Vous trou¬ 
vez chez les prostatiques une poche rectale 
analogue à la poche vésicale dans laquelle : 
séjournent de vieilles matières dures et dessé- 
le malade ne peut expulser. 

>n débarrasser, il est obligé d’avoir 
urs a des lavements émollients, et, quel- 
ois à des manœuvres de fortune. II doit, 
les aller chercher avec le doigt en^çro- 

doîits surfe coccyx et sur les P muscles 
redresser la face poste, 
icave de la poche rectale, en d 


Pour s’! 


..... if forts des muscles abdom 
d’appui suffisant pour que leurs con- 
ons forcent les scybales à prendre la 
normale, après avoir quitté la poche. ■ 
les séjournaient. Peu à peu, du reste, 
.t^mi^ux se relâchent chez 
nécessaire de l’abdo- 


et du grand sympathique e 
bition des filets nerveux 


ont presque toujours de la rectite 
itérite et que les hémorroîdaires o 
uvent de l’hypertrophie molle vase 

prostate, hypertrophiée dans sa t 
>u dans un de ses trois lobes, fait sa 
,<= le rectum, en dimin ue le calibre et 
lu passage des matières fécales. 


L’intestin tout d’abord, réagit contre l’ob 


i expulser les ...ulicier mammiees 


tacle primitif, c’est- 
pertrophiée t devient 
pation opini-*-- "* ” 

constation 


la prostate by-. ù 

peut combattre par 
de l’hydrothérapie mé- 
(1), était le seul méfait 
que, il n’y aurait 
affection entraîne 


de l’hypertrophie prostatique, 
que demi-mal. Mais cette affei 

d’autres désordres dans les fon- 

ganes génitaux, et à ces troubles il es A 
difficile de remédier. C’est ainsi que l’érection . 
devient absolument défectueuse au début 






;ette medicale 


et ppr Ja suite tout à fait insuffisante chez 
les prostatiques. 

Cette insuffisance est due à plusieurs 

1° Principalement à une cause-mécanique. 
Comme nous l’avons déjà expliqué, le bol fé¬ 
cal s’accumule lorsqu’il y a hypertrophie de 
la prostate, dans la poche rectale formée par 


qui président à l’érection : bulbo-caverneux 
ischiocaverneux, transverse du périnée. 

En s’allongeant, ces muscles perdent leur 
pouvoir de contraction. De plus, comme ils 

raphé ano-co^cygien et P sur les ^sphincters 


giques de ceux de la défécation, il est tou 
naturel que, le pouvoir contractile des un 
étant anéanti, les contractions des autre 
le soient également. De là insuffisance o 


agit aussi sur l’éjaculation. Dé même qu’ils 
contribuent à l’érection, de même les mus¬ 
cles qui prennent leur point d’appui sur le 
coccyx, le sphincter anal et le releveur de 
l’anus, contribuent à l’éjaculation par leurs 
contractions rythmées sur celle de ces mus-, 
clés. ' 

Il est facile de comprendre que, les uns se 
contractant mal, les autres en feront autant, 
et c’est ce qui explique que le liquide sé¬ 
minal ne puisse, chez les prostatiques être 
projeté. 

De ces diverses considérations découle 
cette certitude que la grosse prostate devient, 
par l’exagération de son volume, une cause 
évidente d’impuissance, et cela par des 
causes tout à fait étrangères à l’action qu’el- 

déférents. Faut-il attendre, pour éviter les 
complications d’ordre mécanique, que la 
glande ait subi un développement assez con¬ 


iques que les contractions anales perde 
le leur vigueur lorsque les contractic 
f oulues qui aident à l’érection ne s’effi 

2° La stase des matières fécales dans 
tortion terminale de l’intestin, produit à 
ongue, une intoxication générale qyi rete 
it sur les centres médullaires lombo.-sacr 


'lement une inhibition des nerfs sensitifs de 
•la peau et de la muqueuse de la verge et de 
la peau-du scrotum. Cette insensibilisation 
passagère chez ceux qui vident leur rectum 

tiques constipés permanents, empêchant 


trop tard, du moins un peu tard pour tenter 
d’y remédier. Et c’est alors qu’on serait ten¬ 
té de pratiquer les opérations nouvelles qui 
tendent à débarrasser les prostatiques de 

nir pour supprimer l'obstacle mécanique et 
la stagnation des fèces, Déjà, pour ce qui 
touche à la rétention des urines, je suis d’a'- 

La prostatectomie est une opération de 

Malgré les statistiques fort belles, trop 
belles pourrais-je peutiêtre- dire, il y aura, 
dans l’évolution de la chirurgie prostati¬ 
que, comme dans celle de la chirurgie de 
l’appendice, une réaction sanitaire qui ré- 


Pourquoi fairedes vieillards,des impuissants 
rtificiels. si on peut prolonger leur- jeunesse 
énitale, Rares sont les prostatiques qu’on 
ie peut soulager, et une mauvaise jambe 


administrer derhamamelis. Combattre last^se 1 
sanguine rectale par des cholagogues ifonx 
qui favorisent la circulation porte. Régifl I 
lacto-végétarien. Tenir le corps peu serré a 
la taille. Proscrire les aliments épicés, 
sandés, les viandes-noires. La haute fréquence! 
rectale donnera de bons résultats. ” 

Les hypertrophies molles pourront. 
reste, si on ne les traite pas bien, évoluer : 
vers la prostatite scléreuse, et il faut les soi¬ 
gner énergiquement en prévoyance de cette 
dégénêr.-s^ ; nce. 

L’hypertrophie dure ou scléreuse est pM 

paiement empêcher la stase rectale au moyen 
de lavements salins. De plus, on devra ad- 
ministrer des résolutifs par voie rectale (il 
Sous l’influence du traitement, les besoins 

L’érection sera plus forte! L’éjaculation sera 

Nous avons été souvent supris de voir des 
vieillards à grosses prostates ignorer lepr hy- ; 
pertrpphie sinon au point de vue mictiofS 
du moins au point de vue de leur valeur gé! 
nitale. Si les complications, décrites dans 
cette étude, sont survenues déjà du côté du . 
recturp, il n’y a pas de thérapeutique pôu- 

! prévoyance, on auja laissé s’établir une mi|- 


moyendelavements salins ou huileux chauds.|| 
On^essaiera de tonifier les muscles périnée- ; 

interrompus ou par l’appareil vibratQir||l 
Les suppositoires à la strychnine contribue-^ 

Le coït sera facilité par des moyens de fqr:|j 
tune que l’on pourra indiquer aux malades^ 
mais qui paraîtraient, nous le craignons, un§| 

être que rigoureusement scientifique. Il suf-^ 
fira d’indiquer que manœuvres ou bandagèsjl 
à ressorts devront être destinés à relever les j 
muscles releveurs de l’anus et ses spbinç-^ 
ters qui, étant par cela même plus hauts et 
plus normalement situés, offriront des points j 


4° L’hypertrophie de la prostate est en- 

-tion volontaire. Car, s’ifest un cffe^cj’f ac¬ 
tion cérébrale qui. par- évocation cle sensa¬ 
tions génitales, damages suggestifs, cop- 

- tSf “ 4 ’ éP8C$i0n de? Qpg - es géni_ 

quelle §oit d’origine mécanique ou autre’ 
produit une inhibition de ce centre cérébral 
. et les prostatiques se plaignit tous ~à" celui 
W9ft consultent' d’une, dimarition du désir 
Et i! est impossible- d’en ab-mm la vieillesse, 


thre infranchissable, et ce n’était pas celui m 
d’un prostatique. On peut toujours sonder ci 
Un^hypertrophié et lui apprendre à se sonder- 

il est si facile de laisser pendant quelques vj 
jours une sonde à demeure, Par la suite, on pj 
passe de temps en temps un gros Béniqué ui 
sur conducteur Guyop, Les malades urinent p.< 
ensuite plus facilement pu s.e sondent eux- ri 
m( ' 1 ' 'i' 1 ' mdf a béq iil _si 

Grâce aiix soins^ d’a§eptie ’ (Ju’ôS Ignorait vi 

tions vésicales secondaires. Du reste ces ca- p< 
prostatiques avancés, eti np.d§ n’aYons pas dj 


ii- îe crânement propnyiactique, 
le partager les hypertrophies \ 


cette poche deux à trois, fois par jour, autanfcps 
pour éviter l’infection vésicale par stagna- - 
tion que pour laisser plus libre la lumièréi 
du rectum. Voici donc ce que. nous cpiiseiKl 
Ions à ces malades. Ils doivent, deux à Êdpll 
fois par vingt-quatre heures, se mettre ên#| 
position génupectorale, autrement 'dît. à-l 
quatre pattes, et uriner dan? cette position^ 
La vessie étant de la sorte renversée en avantbb 
et ep bas, la poche se yide d’elîe-même et la . - 


!§ doivent être combattues 
îs locales, dgs lavements 
positpires à l’adrénaline, à 
la cocaïne. Par voie buccale, 
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; d’orge et dont l’action spécifique sur 
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Pondre antis 
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reconstituant puissant car il contient 

l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FEBWIEHTS 

ViVAMTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES).. 

• • Il apporte à l’organisme les D1ASTASES ANTITOXIQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS. .. 
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ies complications 
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Poudre antiseptique à base d’acide thymique, Irioxymêlhylène et alumine sulfatée 

ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
' _ SOINS INTIMES - VAGINITES 
PRURIT VULVAIRE 

Toute femme soignée prend, matin et soir, son iniection de GYRALDOSE 


HYGIE NE VA GINALE 

Désinîeetant - Désodorisant - Antiseptique 


raiiogroBbiqm 

















Mb GAZETTE MEDICALE DE PARIS _ - ~ • 

NOUVEAU PROCÉDÉ 1 sous-coracoïdienne, mtracoracoïdieime ou ? Hygiène et ÉdUCatioIl SOCÎale 
de j sous-claviculaire. Après déchirure de la 

^ _ _ capsule articulaire, la tête humérale s’en- rvF.R MAT.AT>IES VÉNÉRIENNES 
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l’éducation et oiirative, 

La lutte préventive devra donc se faire 
par l’éducation dans la famille d’aJbord, car 
il parait rationnel qu’à l’âge ou s’éveille, 
la recherche sexuelle, la mère, s’il s’agit 
d’une fille, le père s'il s’agit d’un jeune 

d’hygiène où on enseignerait aux jeunes 
gens des notions simples et pratiques d.e 
l'anatomie et de la physiologie humaine, 
es de leçons sur la possibilité des. maladies 


, st. pas apte 

is. que l’on risque de heurter les. sentiments 
!S parents. Eh bien ? Non, car l’enseigne- 


Au régiment, un enseignement bien orga- 

çertains, d’excellents résultats. 

Il importerait de bien faire comprendre 
aux jeunes soldats que les maladies véné¬ 
riennes ne sont pas des maladies honteuses, 



affections dans tous les hôpitaux et 
donner des heures convenables ; et aî 
la gratuité des soins et du traitement pour 
les personnes peu fortunées. 

Il conviendra pareillement d'encourager 
.les malades à se faire soigner en suppri¬ 
mant toutes les conditions capables de sin¬ 
gulariser les vénériens. 

Lé traitement sera facilité, mais il faudra 
maintenant les soigner par m traitement 
énergique, rationnel et continua. 

Dans la blennorragie, il faut se souvenir 
que c’est une affection souvent grave et dont 
on ne doit pas se moquer comme font la 
plupart des jeunes gens, bien qu’aujourd’hui 
depuis la découverte du Bagéol nom soyons 

- bien armés contre elle;- en effet, elle a des 
conséquences éteignées pour l’âge mûr- et 
la vieillesse et enfin des conséquences paqr 
la famille et la société Yoyea ces jeunes 
femmes condamnées à la métrite, à la sal¬ 
pingite, etc., vouées, à la stérilité parce 
qu’elles ont été contaminées dès les. premiers 
rapports par- des maris, des. amants qui, 

- —=— 4 -i de leur cb&udepisse. 

. - ces affections ; ainsi ne 

vienteon pas d'essayer le radium pour-com¬ 
battre ces affections, mais les expériences,sont 


autrefois, avaient 
■ Actuellement, n 


typhoïde, la variole, etc... oa emploie pour 
désinfecter. Içs locaux- contaminés le formol 
en vapeur ; ici, dans la lutte contre des afiec- 


ç’est au for-mof que l’on devra avoir recours. 

Le but à remplir, en effet, c’est de mettre 
la muqueuse vaginale, utérine à 1 abri de? 
mierdb.es pathogènes, ©«léris fut le premier 
qui conseilla le formol parmi les autres, an¬ 
tiseptiques utilisés en injections chez la 
femme, mais si le formol est un puissant dé¬ 
sinfectant et possède un pouvoir antisep¬ 
tique très élevé, il possède un pouvoir irri¬ 


tait é. 


l’emploi 


... . irritante tout ep conservant 

son. pouvoir- antiseptique. Q» deux enups 
associés au thymol qui â un pouvoir antisep¬ 
tique élevé et un pouvoir astringent assez 
grand sqns causticité yis-.à-.yis des muqueuses, 
offrent aux médecins le désinfectant par¬ 
fait. qui procure aux malades le maximum 
d'effets antiseptiques, tMïapeutiques sans 


de ia. sy^iiis doit être 
hlm plus Sévère encore. En effet, la-syphi¬ 
lis w&Âm déelarée et. confirmée, â ce mo¬ 
ment. tespÈSttme est. un danger pour sa 
famille, poiir. son entourage, pour la société. 

Le médecin doit, toujours être consulté 
et- «si dernier a te isw» son ma¬ 

lade et. de hd faire comprendre qu'avec un 
tKùtemeat soutenu, bien, compris, il vivra 
comme tout te monde i tien soigné, il pourra 
enfin se marier et. procréer des enfants, 
cm? i|,our fm sïpÜStique,. te mariage tout 

Ainsi dem au point de vue de l'hygiène 
et d.e l'éducation sociale des maladies'véné¬ 
riennes, if importe que l'éducation, des jeunes 
gens soit, faite dans la temiite par- 1e père et 
te mère; à l'école, au lycée, au collège par 
des médecins ; aux couvres post-scolaires 
par- des conférences instructives, et enfin 
an régiment par- des conseils et des leçons 
donnes par- te major du régiment-, 

Indépnnda mm éatde cette lutte préventive 
il s’agira d’organiser la lutte curative en 
soignant les malades dans de nombreux dis¬ 
pensaires, en leur accordant de- grandes 
facilités de traitement et enfin en employant 
des produits qui auront fait leurs preuves 
comme antiseptiques' et comme dèsinfec- 

Bans cette lutte préventive des maladies 
vénériennes d'abord et dans la lutte curative 

Scs ur humanité toute entière car nous 
auront régénéré la race, en arrêtant les tares 
et les maladies qui? compromettent son 

LExamea dua Cœur au Conseil de révision 




Nombre de remues! auxiftaires et réfor¬ 
més, même avec des.'certificats médicaux, 
ont échappé et échappent tous les jours à 
l’esprit de la loi, qui veut que tout homme 
" + exempt, de toute tare organique, 
îspèce de maladie de cœur dûment 

’ part, profondément regrettable 


que .foxam 1 






ment que dans les eonseils 

—,-spécialistes, qui, par ail- 

distingués, sont tout, patu.çellement 
— m —-J il ÿagit 4a prendre 


seuté et quand le cas se présente de distia 
guer une lésion véritable du cœur de ce mi 
n'est qu’na trouble fonctionnel,:-Bep* 
que j’ai, l’honneur de prendre part â la rsj 
sion des auxiliaires à l'hôpital Saint-Martin 
j’ai acquis cette conviction que si l’on 6pé- 
rait sciemment qn deuxième. filtrat des 
hommes qui ont esquivé le passage dans le 


se de maîadje 


ipêchage’de; 
la défensç 


ù il ernST 


rétrécisse®#, 
xe même souffle 

— s m 


Vajoumemem , V auxiliaire ou la réforme*, 
SxsqoLO«p., -* Les soutÿm- — L.a ques¬ 
tion dp souffle est, peut-être, de 
celle qui tient |e plus le médecin eu ar® 
Un souffle est-il organique ou extjà-àp 
diaque. ? En général, te souffle qrganiquç 

pagné le plus souvent, quand il s’a|Mfe: 

rétrécissement surtout, de frémissement ®' 

taire. |1 est rude, sauf pont l’insnff js»l|| 
aortique, d s,e propr— « — 

Il-couvre entièrement „ , ... , ..._ 

tôle. Existe-t-il à ]a pointe, est-il systoliqfll 
a-t-il sa propagation nette dans i'ciscUe gj- 
dira : insuffisance mitrale- E st-il pré;ys. 
tolique ou revêt-il la forme de roii lAriitat i 
on pensera au rétrécissement mitral. Existé-: 
t-il à l’orifice aortique et avec, propagati# 

au rétrécissement aortique. Le soufflç sys- 
tolique existe-t-il au foyer- de l’artère pul¬ 
monaire avec propagation vers la clavicule 
gauche, il faudra penser au rétrécisse®#? 
rare, de l’artère puirnon; 
systolique a-t-il son i 

phoîde, on concluèra à 1’exist.enee plus 
encore d’une insuffisance tricuspidieçj^ 
Eutend-on un souffle systolique média- c 
sternal avec frémissement cataire, on pen¬ 
sera à la maladie de Roger. Si enfin on entend 
un souffle doux, humé, diastolique, pyee 
tendance nette à la. propagation vers R 
pointe et sauvent vers le bord gauche i|è 

■'. 1 ' ' : Insuffisance a.ortiqùf! 3 

mygposera l’ex|m^| 

compensée, la réforme, si ÿ.-üTeclipn 
■ des signes de decompensatipn, M -ài 
autre est la physionomie des squff|sg d 
m extra-cardiaqu.es.. Ils, iy> 
pu» entièrement la systole,-ulsf 
holosystoliques comme jês soufflas 
îs, mais w.éso, psntc, lélésysto- . 
... . Ils. sont, quant à leur s^ge, dm'Mi 
maionté des cas,, préventriculages et, je 
plus souvent échelonnés sur- le. bord gau# 
du sternum là où, d’après la théorie de ?«-• 
tain, la languette de Luschka s.e met: te pi# 
en rapport avec la paroi thoracique.. Rare¬ 
ment ils siègent dans la région de la pointe, 
ou des infundihula aortique, ou pulmonaire-. . 
Us sont doux, ne se propagea 

pas, ils. naissent et meurent sur place, et, ne 
s’accompagnent pas de. vibration, thora¬ 
cique. Ils n’existent qu’avec un çœa®peBi, 
erethique : petits cœurs soufflent, gropcmûSS. 
restent silencieux. Ils varient avec les. ««*> 
veiuenta respiratoires, disparaisse^ îtyee 
1 amplitude exagérée de ta respiration 
reparaître avec une respiration ' faible 
cas. de doute encore, faites, coucher le sujeft? 
si vous percevez, le soufre. dans la. pos&$ll 
concbài faites-le asseoir, le plus sonxègfâ 
le souffle disparaît, 'foutes ces copdi$£8Slj 
quj trouvent leur réalisatiop absolue' . 

n ' .peçmettçpt, plus de.fagî 

un spuffle, oigani^^ 
d autant plus regrettable^ 




inorganiques 


la çopfusiop e; 
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Rhumatisrpes - Sciatique 

Gravelle - Goutte 


Spécifique de l’ÀRTERIO-SCLEROSE 












Aucune centre-indication 


OPOTHERAPIE —~ 
mm, SANGUINE 


INFECTIONS, 

DÉCHÉANCES ORCANIOUES 

(Cancer, diabète, neurasthénie, grippe, anémies). 

TUBERCULOSE 

CONVALESCENCES 


reconstituant puissant car il contient 

l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VSV&NTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES). 

• • Il apporte à l’organisme les DIASTASES ANTITOXSQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.. 


^ecletlOBÉcldZ TTa résurrections véritables 

avec le 6LCBECL dans toutes les déchéances organiques, dans la chlorose 
la tuberculose, comme la clinique le prouve d’une façon évidente ~ 


















































































peuple fout le tube 
(bifidus, paralactique 
putréfaction des mat 
résorption dans l'orgi 


ornement active de ferments sélectiont 
l’intestin les bacilles suspects ou nocifi 
selles, suppression des gaz fétides) e 
ment adultérer les éléments nobles. 


La Sinubérase constitue une 
Qt des ferments lactiques ei 
re de bière et des touraillons 
i a été très étudiée. 


INSUFFISANCE HÉPATIQUE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


LITHIASE BILIAIRE 
TUBERCULOSE 
PALUDISME 


Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 


Entérites Embarras gastrique 

Dysenterie Fièvre typhoïde 


















INTESTIN 


«le ttLUSSMWES 

OPOTHÉRAPIE HÉPATIQUE ET SPLÉNIQUE 


EXTRAITS BILIAIRES, JHIARFEINE 


ÉCHOS 


Aux laboratoire 





















Constipation 


HYGIENE VA GINALE 

Désinfectant - Désodorisant - Antiseptique 

GYEALOOSE 


Poudre antiseptique à base d'acide thymique, Irioxymélbytèue et alumine sulfatée 

ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
^ SOINS INTIMES - VAGINITES 
PRURIT VULVAIRE 

Toute femme soignée prend, malin si soir, son injection de GYRALDOSE 


Une Médication nouvelle : La Jubolisalion de l'Intestin 


Congestion hépatique 
Hémorroïdes 
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A vos Saignés à blanc 
A vos Convalescents 

Véritable transfusion sanguine employée dans un grand-nombre d’ambulances et d’hôpitaux militaires 
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Entérites Embarras gastrique 

Dysenterie Fièvre typhoïde 

IHUIEPt 

peuple tout le tube digestif d'une flore extrêmement active de ferments sélectionnés et associ 
(bifidus, paralactique et bulgare) chassant de l'intestin les bacilles suspects ou nocifs, empêchant 
putréfaction des matières (désodorisation des selles, suppression des gaz fétides) et de ce fait 
résorption dans l'organisme des toxines qui viennent adultérer les éléments nobles. 

La Sinubérase constitue une médication unique par sa composition 
associant des ferments lactiques en symbiose aux principes actifs de 
la levure de bière et des touraillons d’orge et dont l’action spécifique sur 
l'intestin a été très étudiée. 



INSUFFISANCE HÉPATIQUE LITHIASE BILIAIRE 

DIABÈTE TUBERCULOSE 

CIRRHOSES PALUDISME 
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le' cBnicièn s’inquiète de le 
d’abord, et tout l’organisme 
temps, de l’acidé urique et de 


s dérives 


4 Obtenir cette élimination au préalable 
aurait ce premier avantage de diminuer d’au¬ 
tant les symptômes subjectifs chez l’auto- 
intoxiqué. Et dissoudre et faire filer par 

ait à les oxyder, à neutraliser ces poisons, 
ce serait le soulager d’un travail qui est sou- 


circulation les déchets 
dépôt : d’où phénomènes 
(-intoxication, réveillés ou 


x de Vichy d’un hépato- 
arthritique, instruit à ce sujet à l’égal d’une 

L’eau alcaline thermale, isotonique puis¬ 
que minéralisée à 7 0/00, aux faibles doses 
de début qui sont tolérées, n’est pas diuré¬ 
tique, ni d’ailleurs purgative. Et ce sérum 
hydro-minéral va .fouiller tout î’ 
pour jeter dai. 

généiurVaû 

* augmentés ; h"' 
vaincre la rés- 

cette inondation irritante pour- lui, terme 
les vannes de son barrage. Tant que dure 
cette résistance, et que l’intestin n’offre 
son secours sous forme de débâcle bilieuse-, 

qu’il accepte avec plus ou moins de philo¬ 


peccantes 
Mais cett 


. pour que ce 
T ._se thermale » mérite qu’on s’applic 
à la prévenir. Une cure de diurèse av 

Les sources P froides de Vichy activent 

SltGrü™ a Chomei e 'ou TH^pitïï^ei 

donc indiqué. La durée de la curé en àügm 


-leur hérédité d’une tare définitive 

trop combattre une telle 
x , seulement elle est.infirmée 

:par les données actuelles de la science, mais 
parce qu’elle ajoute encore aux tortures 
.orales des malheureuses si odieusement 
millées. 

D’après la doctrine en cause, on sait que 


Le dispose pas de plus de 
usé de remédier à 


nablement obtenue par un diurétique, qui 
non seulement augmente le débit urinaire et 
l’excrétion, mais aille solubiliser sur place 
avant de les mobiliser^ l’urique et les xân- 
tho-uriques. A cette, double indication ré¬ 
pondent exactement les propriétés de l’uro- 
donal dont l’emploi sera des plus avantageux 
en pareille circonstance ainsi que toutes 
fois où il s’agira de drainer l’organisme des 
produits d’intoxication endogène et exogène. 


Les Viols et la Télégonie 


influence, des mé< 
*'nu que les vietim 
dent fondées à 


e-d’imprégnatio 


ctes de bestialité 

provoqués — 
l qui frapperait 


paraissent fortuitement chez le produit des 




'on. peut affirmer qu’il'ne subsiste plus dai 
■les voies génitales femelles aucune réser\ 
Spermatique provenant du premier mâl 
: ni de réserve ovulaire procédant de l'a pr< 
‘mière déhiscence ovarienne, quand surviei 
ila deuxième ponte ovulaire et que pei 


;s maladies contagieu 


'SëllfâiïilS' 


véritable paternité du 
impües. 


re : —fréquents 


_3ht quand il s’agit de x , 

dation, c’est-à-dire de plusieurs ovules mis 
en liberté aü cours de la période menstruelle 
ion- des chaleurs (truie, chienne, chatte, 
lapine...) et fécondés par des pères diffé- 

peuvent participer des caractères de l’un où 
;de l’autre dés pères ; toutefois, comme pour 
lès frères utérins, ..leur ressemblance les 
rapproche davantage de leur : 

chez la chienne et- la chatte 
plus souvent rapportés à la t 

III. — A puissance héréditaire égale, 
•l’ovule vaut le spermatozoïde dans la géné¬ 
ration, chaque cellule du nouvel être conte¬ 
nant à égalité la matière chromatique mâle 
et femelle avec toutes ses propriétés. Vu de 
plus près, le rôle de la mère s’accuse même 
[plus important, puisqu’elle offre le gîte è 
l’embryon et fournit les matériaux du pre¬ 
mier développement, presque toujours direc¬ 
teur de la croissance ultérieure. 

._uàlT|ère 

d’ailleurs pourquoi. 

Lorsque les géniteurs sont de carâc 
1 confirmés et de races différentes 

ire sont poussés à l’extrême. C’es 


_ _xactement quels 'aïeux 

lissemblables, appartenant à li 
1 ère où dé la mère, il peut rappeler. 

V. — On a cherché aussi à expliquer la 
sèi-disant imprégnation de la femelle, par . 
.’absorption d'une fraction non utilisée du 
tperme dans l'acte reproducteur. Mais c’est 
supposer, contre l’évidence, une grande, fa- 


iu sperme éjaculé; 
Objection plus gr 


n durable 


. A „ cette absorption 

Lduirait à penser qu’une albumine non 
dégradée et non étrangère à l'espece (fluide 
séminal du premier mâle fécondant) serait 
capable de jouer chez là femelle, le rôle 
à'antigène et de provoquer la formation 
” inticorps pouvant doter le milieu maternel 
me résistance spéciale et définitive contre 

les moyens de défense de l’organisme à 
l’égard de l’infection. : 

VI. — Cette dernière objection s’applique 
avec autant dé force à l’hypothèse, d’ailleurs | 
sout aussi invérifiée, de l 'imprégnation de là 
mère par le fœtus, dont quelques médecins 
font état pour légitimer l’interruption hâtive 

Si l’on peut accepter que chaque grossesse 
entraîne une légère modification humorale 
de la mère, du fait de la présence chez le ; 
fœtus de la chromatine paternelle, on est' 
bien obligé d’admettre aussi que l’apport 
fœtal, composé d’albumines non étrangères,, 
est impuissant à conférer une résistance 




e milieu li 
3 et qü’ell 
lé la grossesse ih 
Vit — Chaque î< A 
lettre la télégonie au contrôle de l'expéri¬ 
mentation, jamais il n’a été possible de la 
irovoquer. Et pourtant, nombreuses oiit 
té les tentatives chez le cheval, le bœuf, le 
aouton, le porc et le chien. 

Chez les animaux domestiques, faciles-à 
soler pendant la période des chaleurs et qui: 
estent continents dans les intervalles de 

nent nlus nettes, moins sujettes à caution,' 

; l’espèce humaine. Ici, d’ailleurs, le 
J s races favorise, autant que chez 
le chat, la réapparition de 


nélange d( 




de télégonie. A l’égard 
ié les difficultés parfois 


ce qve disent nos MAITRES La ^éducation protaioniialle et la réadaption an 

L’Hérédité Calculeuse estropiés et des mutilés de la guerre 

Par M. le Docteur Mosny 

Dans V Encudovédie d’Urologie (i ), le D r A. i,«^ ^ 


i exceptionnelle. En matière d’élevage, où Ton 
ne table que sur des probabilités, il est donc 
permis de ne s;en point,préoccuper. 

Est-il besoin de souligner que cet aveu 
devance une prochaine condamnation ? Loin 
d’apparaître comme l’exception, la télégonie 


C’est le D r Borne qui, le premier, proclamât 
l’urgence d’organiser la réadaptation au tra-, 
vail des estropiés et des mutilés de la guerre 

M. r Herriot^nudre’de Lyon^^uTron dltîa ' 
i création de la première école de rééducation' 
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Aacune toxicité 


reconstituant puissant car il contient 


OPOTHÉRAPIE ~ 

INFECTIONS, SANGUINE 

DÉCHÉANCES ORGANIÛOES 

(Cancer, diabète, neurasthénie, grippe, anémies). I J 

TUBERCULOSE ijT 

CONVALESCENCES • 


-5- -S- -î- 

ie médecin obtient des résultats INESPÉRÉS, des résurrections véritables 
avec le 6LCBÉCL dans toutes les déchéances organiques, dans la chlorose 
<=- et la tuberculose, comme la clinique le prouve d’une façon évidente «=> 


l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES).. 

. • Il apporte à l’organisme les D1ASTASES ANTITOXIQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.. 
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des voies urinaires 


LABORATOIRES BU PABEOL 


i Vessie 


r Stérilisateur des voies urinaires 


TARIT LA BLENNORRAGIE 


Désinfecte, Décongestionne 
et cicatrise les muqueuses ulcérées 


Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 


Évite 

les complications 
de la blennorragie 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 


Métrorragies 

Ménopause 

Règles douloureuses 


OPOTHÉRAPIE | Principes Actifs de 

“ ~ | l’Anémone 

Ovarienne | M h ri na 
Mammaire Viburnum prunifolium 
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Rhumatismes - Sciatique 


Gravelle ~ Goutte 


Spécifique de l’ÀRTERIO-SCLEROSE 


Dissout ïAcide Urique 


BBÉSÏÏi 
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Rhumatismes -- Sciatique 


Gravelle -- Goutte 


Spécifique de PARTERfO-SCLEROSE 


Dissent l’Acide Crique 


ECZÉMA 

OBÉSITÉ 


SHH1S1I 
• • • - — - 











MEDICAL! 


l’arbuste symbolique 
sollicitude spéciale et sâ 


de pâqüêû àêiâbâè destinés 

aonyme de réconfort et de 
bénéficiaire ; c’étàit déjà- job. 


il importé dè profiter 




pfôéMidêj étj peut ÿ êOntribüéfi 


************ »! 
Â vos Déprimés DV Ê 
À vos Saignés à blanc H 
Â vos Convalescents ^ 

Véritable transfusion sanguine employée dans 


un grand nombre d'ambulances et d'hôpitaux militait^ 

































elles, suppression des gaz fétides) et de 
ient adultérer les éléments nobles. 


Sinubérase constitue une médication 
des ferments lactiques en symbios 
ie bière et des touraillons d’orge et 
été très étudiée. 


unique par sa composition 
ie aux principes actifs de 
dont l’action spécifique sur 


INSUFFISANCE HÉPATIQUE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


LITHIASE BILIAIRE 
TUBERCULOSE 
PALUDISME 


féine - Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 


Entérites 

Embarras gastrique 

Dysenterie 

Fièvre typhoïde 
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La Pyoculture 


— frottis et cultures — rie renseignent pas 
sur la gravité de Finfection d’une plaie. 

La présence de certains miûrobes dans le 
pus pe permet pas d’affirmer que le. type 
d’ipfeçtion dont ils sont capables sera réalisé. 
Par exemple on trouve du vibrion septique 
et dp bacillus perfringens chez des blessés 
qui Vont pas de gangrène gazeuse. 

L’ipocujation des cultures aux animaux ne 
renseigne pas davantage. J’ai vu le perfrin- 
gens provenant de moribonds ne produire 

vu le vibrion provenant d’un malade dont 

La. mesure du pouvoir opsonique du sé¬ 
rum sanguin ne peut renseigner sur dévolu¬ 
tion d’une plaie parce que l’état îocaî jpue 
un rôle très important. La dilacération des 

façteyrs dp gravité des infections que nous 
observons actuellement. 11 suffit pour s’en 
rendre compte de constater que telle culture 
de perfringens qui ne produit rien chez 
Pànimal si on i’mjêçte avec précaution est 
capable de le tuer si on dilacère les muscles 

d’où dépend la gravité de l’infection d’une 
jplaie en cultivant les microbes dans le pus 

Un grand nombre de propriétés des hu¬ 
meurs se conservent in vitro — les globules 
blancs, qui sont si nombreux dans certains 
pus, sont capables de vivre hors de l’prga- 
pisme. On pouvait donc çspéreç que le$. fré¬ 
tions d’une^ plaie pétant placées dans une 

Siège de phénomènes capables de çençeigner 
syr les relations du malade et dé la plajç 
avec lés microbes et que la pyoculture don¬ 
nerait des renseignements importants sur 
l’évolution de l’infection, c’est-à-dire sur le 
pronostic et partant sur les indications thé¬ 
rapeutiques. 

H m’a semblé que si les conditions générales 
et locales étaient telles que l,e malade. p,e 
puisse pas lutter contre les microbes,'cep^-ci 

abondaenmerit daps les. sécrétions de 1% 
plaie.. Si au. contraire cçs conditions permet¬ 
taient la lutte, les rnicrob.es. cu.ltiveraient p.en 
et moins par exemple que dans un houijliou 
ordinaire. Enfin si, ces conditions avaient 
permis le triomphe du malade, les microbes 
ne cultiveraient pas dans les sécrétions de la 
plaie et peut-être mêmp y seraient détruits. 


" Ne pouvant envisager ici :toute£les'éyeri- 
tualités possible, je me borne au ca^fcype, , 

La pyoculture positive (culture abondante 
dans le pps, plus abondante que dans le 
bouillon) indique un proriOstic très graye et 
commande les'larges débridements- 

La pyoculture nulle (pas de culture dans 
le pus, culture dans le bomllon) ipdique une 
lutte (ju’jl faut aider par la thérapeutique. 

La pyoculture négative (bactérioîyse des 
microbes, dans le pus) indique le triomphe 
du malade et commande l’abstention. 

. D.aps les plaies de guerre, les espèces mjerc- 

biennes sont le plus souvent très nombreuses 
et les humeurs n’ont pas toujours les mêmes 
propriétés vis-à-vis de chacune d’elles. La : 
pyoculture est souvent élective. Certains 
microbes peuvent être tués tandis. que 
d^autres se développent dans le 'pus. Ces : 

formules de ce type. — Pyoculture positive 
èri streptocoque, négative en perfringens ou 
bien — négative en staphylocoque, positive . 

Pour tirer des indications pronostiques, et < 
thérapeutiques de ces formules complexes» 
il faut songer que la gravité immédiate, le 
danger pressant vient surtout du perfrigens 

cordance entrç les'données de la clinique 
ordinaire et ceux de la pyoculture.. Dans ce 
cas,^ cette dernière n’aurait pas d’intérêt . 

Bien évidemment les divergences pe peu¬ 
vent être que transitoires. Si elles allaient 
s’accentuant, la pyoculture pe vaudrait rien ; 

elle ne nous renseignerait pas sur l’évolution « 
d’une plaie infectée. Les.courbes se rejoignent i : 
mais dans la période de début, elles, peuvent i 
diverger notablement e.t c’est dans, cette i 
période que la thérapeutique a le plus de 1 


centigrammes de camphre pour voir réapp; 
permet de différencier Les variations ,]ù 


diminue et finit par disparaître au cours des 
cirrhoses atrophiques. On peut par ses variàfipm I 
suivre La marche du processus pu du rapin$ dé; 
terminer l’état des cellules hépatique?. La réaçr 


tfipite tuberculeuse, la pr ; 
ronùrique nous permet t 


C’est à l’insuffisance des cellules hépatique^ -3 
m au régime qu’il faut attribuer les résultats; : 
ar l’épreuve du camphre pe fait pas réapp^ 


de 17 diabétiques atteints de foriues cfiniqjes 

lion, malgré u<i régime camé abondant, malgré : 
l’injéétion du camphre, burine n’a jamais - çpg- 
tenu d’acide glyeuroulque, de même qqç, 
ganisme du diabétique est incapable d’utiliser, 
le sucre pour ses nutritifs, il se trouve dans 


période que la thérapeutique a le plus, de j 

Ne pouvant citer ici tes observation.?, ie, I 
dirai seulement que la pyoculture m’a permis, ! 
d’une part de faire certaines, iaterventions ! 
précoces qui ne paraissaient pas indiquées I 
par l.a clinique et qui, j’ea ai la conviction, ont, 
sauvé les malades, d’autre part, d.’évit,er ; 
certaines opérations qui. paraissaient, indi¬ 
quées par là. clinique et qui auraient été au 


L’infection, puerpérale vraie débute. géftéiiaLqv • ■ 
rent très peu de. temps, après l’accouchenjeubi ® 
l est exceptionnel qu’elle puisse appaxadeft 


du, malade et des. microbes permet d’étudier 
ractipri des agents thérapeutiques, employés 
et qjje peut-être elle facilitera l’élucfe des 
processus de défense. 


OJxçuronurie normale et pathologique 


réditaires, ni personnels. Les. dett^çfiï r®» 
datent dn 26 février 1913. La grossesse est Mf- 
amie, sans, incidents. Pas de constipation. Çafi 
de leucorrhée. Les premières, douleurs, apparais? 
sent le 11 décembre au matin, les contraet|pn%‘- 
spot régulières., Lienfant se présente en 

le cot est effacé, la dilatation, lenticulaire, .jas, 
membranes rompues. La parla]dente ne s'est 
pas aperçue de l'écciufcmeut (lu. liquide awuio% -é 


ment sur bouillon peptoné, pu 
ie la pipette à la lampe ét en la pi 
ie l’évaporation, je la place à l’< 




décide d’appliquer le- forceps- il r 


torts par, des irtetions dfaicwdfla respir 
I tifieiclle et les tractions,delà.langue. 














































Métrorragies 

Ménopause 


Règles douloureuses 
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Désinfecte, Décongestionne 
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les complications 
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Véritable sérum polyvalent 

réélisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 
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contre-indication 


toxicité 


OPOTHERAPIE —** 
mcTim, SANGUINE 

DÉCHÉANCES 0BGAN10ÜES 


TUBERCULOSE 

CONVALESCENCES 


reconstituant puissant car il contient 


l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIIKIULINES).. 

• • Il apporte à l’organisme les BIASTASES AHTSTQXSQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.. 





































































MEDICALE 


Une Médication nouvelle : La hbolisation de Tlnfesth 


Congestion hépatique 
Hémorroïdes 


Constipation 

Dyspepsie 


mélancolie et V. 
d des constipés- i 




Jubol, 


f physiologique 




HYC 3 VAGINALE 


Désinfectant - Désodorisant - Antiseptique 


ÉCOULEMENTS - MÉTEITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
. SOINS INTIMES - VAGINITES 
-> PRURIT VULVAIRE 


Toute femme soignée prend, matin et soir, sou injection de GYRÀLDOSE 
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LUCIEN GRAUX 


Seule la "GYRALOOSÉE” 
est une:femme vraiment aine 
et propre. 





































Aucune centre-iadicaîien 



OPOTHÉRAPIE 
imam, SANGUINE 

DÉCHÉANCES ORGANIQUES 

(Cancer, diabète, neurasthénie, grippe, anémies). IjSsJi) 

TUBERCULOSE jT 

CONVALESCENCES ® 
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,e T r Stérilisateur des voies urinaires 


Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 
Tuberculose du Rein e! de !a Vessii 


LABORA i 


Désinfecte, Décongestionne 
et cicatrise les muqueuses ulcérées 
des voies urinaires 


spLToir' Évite 

upaoéol !es complications 

Valenciennes gfg | a |jJ efm&P T agi© 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 


One Médication nouvelle : La Jubolmtkn de l'Intestin 


Congestion hépatique 
Hémorroïdes 


JUBOL 
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L'Assainissement du Champ lie Bataille 


Mesures 


Cest le second point qui est ici traité dans 
Varticle de M. Henry Thierry, dont le Conseil 
Supérieur d'hygiène publique de France , pré¬ 
cédé par le D. Roux , directeur de l'Institut 
Pasteur et M. Brisac , directeur de l'Assistance 
et de l'Hygiène au Ministère de l'Intérieur a 
adopté les vues. 

Recherches des corps. — Repérage des tombes 
à enfouisements d'animaux. — La première 


: chaque .< 




laque parcelle (plan par- 
contenant les corps de 
isi que des parcelles limi- 


cellaire cadastrai) 
soldats inhumés, ai 
trophes, indiquer 1 


. propriétaires des parcelles. 




10 000 


déterminé 


rrstt 

lt des géomètres locaux. ( 
aes, peuvent déterminer 


apparente 


cadastral (dires 


parcelle et parcelles 


désignation précise 


, d'ensemble communal à 

me de Janvilliers (Mar: 
nirail) (Fig. 1). 
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Le filidiSol flans la Phtisie humaine I %£££££&£* 
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HYGIENE VAGINALE 


Désinfectant - Désodorisant - Antiseptique 


ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
^ SOINS INTIMES - VAGINITES 
m PRURIT VULVAIRE 


Toute femme soignée prend, matin et soir, son inieciion de GYRÂLDÔSE 


Métrorragies 

Ménopause 


Règles douloureuses 


QmræMmÆ 


Principes Actifs de 
l’Anémone 
Piscidia éryîkina 
Viburnnm prunifoüum 


Ovarienne 

Mammaire 











rAZËTTÉ 


Embarras gastrique 
Fièvre typhoïde 


Entérites 

Dysenterie 


le tube digestif d’une 
•alactique et bulgare) i 
des matières (désodot 
ans l'organisme des toi 


flore extrêmement active de ferments sélectionnés et associés 
chassant de l’intestin les bacilles suspects ou nocifs, empêchant la 
’isaticn des selles, suppression des gaz fétides) et de ce fait la 
raies qui viennent adultérer les éléments nobles. 


(bifidus. 


réscrptk 


■ DIARRHÉES INFANTILES ; 


(Thiarféine - Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 


INSUFFISANCE HÉPATIQUE 

LITHIASE BILIAIRE 

DIABÈTE 

TUBERCULOSE 

CIRRHOSES 

PALUDISME 
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Nettoie le Rein et lé Foie 
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LUCIEN GRAUX 


Seide b ”G¥EM»®ÔSÉE” 
i une femme vraiment saine 
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Rhumatismes -- Sciatique 


Gravelle -- Goutte 


Spécifique de l’ARTÉRIO-SCLEROSE 


Dissout T Acide Vrique 
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HYGIENE VAGINALE 


Désodorisant - Antiseptique 


GYRALDOSE 


ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
SOINS INTIMES - VAGINITES 
^ PRURIT VULVAIRE 


Toute femme soignée prend, malin et soir, son injection de GYRALDOSE 


Métrorragies 


lopause 

Règles douloureuses 


OPOTHERAPIE 


| Principes Actifs de 
| l’Anémone 
fl Piscidia erythrina 
Viburnum prunifolium 


Ovarienne 


Mammaire 

















La Mobilisation méthodique 


prolongée 






















































SaSHSSEt» 

soulevé san genou *1» d'augmenter1 angle 
defteïiflfl et par cassepent !’»«• «loi erien- 

Ut mkilmtm in mp * pied 
KmSmmt im wwMœ \ ©§» (4m-de 

déchus, le tous,», qu( sert d’apm est 
placé SMS 1» mhe «MteMBS .#« tendon 
d’Aisbijjê, Rgng'fe SMM<* Placide, jg jambe 
appuie -SW !e fS«HB. lie i’ppéfstol,» »ve,: 
îaifgce postérieure de se»-te m?e«eur 

(f.g p»ll) Dans les dénias an appuie avec 
U»é m* SW la im anterieure defe Jgïpbe 
au dessus de l'articulation tibio tarsienne 
avec l'autie matoi m ssist le pied .4» Messe 
par sa lace plantaire et HH imprime a « pied 
les quatre m»nyements suivants i igijepon, 
l’exteBsio* l'abduction et l'adduction-. Aptes 
quqi ? on ^éoptê. la FotatÎQn du pied dans 
le^ggqx sens, en ayant soin d’insister, 


d’ime mobilisation intempestive, incorrecte 
et faite en dépit du bon sens. 

Il nous est impossible de citer ici les nom¬ 
breuses observations pour appuyer ce qui pré¬ 
cède. Nous donnerons seulement les extraits 
de quelques-unes d’entre elles, qui démon¬ 
trent que la mobilisation méthodique permet 
d’abréger considérablement le temps du trai- 


âge, où nous fûmes, appelés le lendemain de 
l’accident ; nous commençâmes le massage 
et la mobilisation méthodique de l’épaule dès 


par un chirurgien, l’homme nous a c té. confié 
le cinquième jour après la réduction. Quinze 
jours après, il a déjà pu exécuter tous Ws 


l’arrivée du blessé, ce qui n’a pas empêché 
la cicatrisation, et le blessé fût guéri complet 
tement quinze jours après. D’une façon gène- 


L’Uricémie et sa Cure rationnelle 


ma synthèse hydrologique, au sujet. 
matisme et de l’arthritisme : 

_« Les découvertes modernes, ne ter 
à ries moins: qu’à introduire les théories 
microbiennes jusque dans cotte affection si 
spéciale des séreuses. 

« Mous voulons bien admettre l'action 
microbienne, mais d’une autre façon. Et 
nous entendons, ici, par action murobietae, 
le rôle vital de ces protoorganismes cellu¬ 
laires, de ces mieroamas, plasttdules, proto- 
gènes, dont nous avons déjà parlé, qqi sont 
les promoteurs de la vie cellulaire, les fabri¬ 
cants de ces produits de désassimilation, de 
ces tnsines, dont l’eispukion régulière de 
l’économie, par la défécation régulière de 
la cellule, constitue le régulateur de k santé, 
c’est=à,dipe du fonctionnement normal de . 


reste nurmal dans notre corps- Mais, qù’w 
coup de froid l’enveloppe, le système ner¬ 
veux cutané est immédiatement frappé; 
ses fonctions générales sont troublées. Les 
phagocytes ainsi que les cellules depos divers 


I forme la partie principale du traitement 
I physique des blessés. La rééducation des 


rue façon régulière. 

Soit que leur défécation régulière se 
lardée, soit que leur production -t 
gmente, soit que les phagoeites ni 
ssent plus leur rôle, le produit s’acc 


à u’impiirte quelle période dé leur-; blessure. 

H est évident, que tous ces mouvements doi¬ 
vent, être «éedtés avec douceurs sans brus¬ 
querie et surtout sans brutalité-. Il né tant 

pas , oublier- que \% moMbsatson brutale, 
gressiète «traîne une dépense musculaire 
“Tetertm laquelle s’oppose contré tout 
mouvement «aécuté, C’est à la brutalité 
des mouvwentà ou’il faut attribuer 
grgn.de partie les révéra de la mobilisation, 
manuelle, Mieus vaut, mettre le temps néces¬ 
saire, patienter- et persévérer, même quand 
les esérciees restent sans, grands résultats 
pendant, un. laps de temps Mus. du mains 
long, sue de bwtsfiser l’artieuMttë» sous 
prétexté d'accélérer sa mobilité. Line mobi- 

hsation forcée risque d’eatrainer. des arthrites 

- submpfs, vom même des arthrites Mes, 
qui tardent de beaucoup la mobilisation et 
sont souvent la cause d'âne nouvelle immo- 
hifeatios-. Nous étions appelés à maints 
reprises m réparer- les troubles troptaques 
oeçagunnés par la mobibsatm» brutale et 


impotences, suite de blessures, D’o,ù il suit 
qu’il est. difficile d’isoler,qn : moyen thérapeu¬ 
tique de l’ensemble, dé la physiothérapie- 
Mais, ce qui est certain, c’est qqe la mobili¬ 
sation méthodique tient la place prépondé¬ 
rante dans le traitement, de blessés de guerre, 
Utilisée au moment opportun elle est appelé,- 
à jouer un rôle de. la plus haute importance. 

tant au point de. vue thérapeutique, qu’au 


L'HssaiiiissefRenî éu Efiaw «e Bataille 


u vice Ctcqnis du sang et des fonctions isi 
récjeiçses des organes éliminateurs dont la 
rture, tpajouts prévoyante, l’a muni. 

Sans entrer dans les vues de. Bazin, de 
intrae et de l’-idou-v, au sujet des divisions 
s l'arthritisme, je dirai que le premier jp 
» ce qui, grosso. mio. y a été appelé dé ceaum 
it un vice de composition et de constitution , 


aniques, hygiéniques exccs- 
es et qui s’apprennent extiu- 
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GAZETTE MEDICALE DE PARIS 


t Le F Stérilisateur des voies urinaires 


L 


PAGÉOL 


Désin fecte, Décongestionne 
et ci catrise les muqueuses ulcérées 
des voies urinaires 




TARIT LA BLENNORRAGIE 


Cystites — Pÿélites &>î» chroniques : 6 capsules par jour. 

Hypertrophie de la Prostate fei* nam > 6 eapfMfer par jour 
Congestion du Rein laboratoires ou pabéol 

Tuberculose du Rein et de la Vessie 2 et 2 de ^Valenciennes 


Évite 

les complications 
de la blennorragie 








Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation anîigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 



Une Médication nouvelle : La Jubolmthm de /' Intestin 

Congestion hépatique 
Hémorroïdes 


Constipation 

Dyspepsie 




AVIS IMPORTANT 

Des maîtres éminents mit établi le « danger Social 






GAZET 



Embarras gastrique 
Fièvre typhoïde 


Entérites 

Dysenterie 


La SintJîsérasc csasîi lue une i 
isseeîmî des ferments lactiques' 1 éï 
ivJeinà* «t@. Jîière .çt des tsnraSloas 


iK SUFFISANCE ÜÉFATIÛÜE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


LITHIASE BILIAIRE 
■TUBERCULOSE 
PALUDISME 


{-Thiarféiae - Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 


















































Aucune ceatre-indicatien 



Aucune toxicité 


OPOTHÉRAPIE ^ 
infections, SANGUINE 

DÉCHÉANCES ORGANIQUES 


TUBERCULOSE 

CONVALESCENCES 


constituant puissant car il contient 


l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES).. 

• • Il apporte à l’organisme lès DIASTASES ANTITOSIQÜES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS... . .. 
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OPOTHÉRAPIE 

INFECTIONS, SANGUINE 

DÉCHÉANCES ORGANIQUES 

(Cancer, diabète, neurasthénie, grippe, anémies). (jWiJ 

TUBERCULOSE 

CONVALESCENCES • 


reconstituant puissant car il contient 

l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES). 

• • H apporte à l’organisme les DIASTASES ANTITGXEQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.. 


Le médecin obtient des résultats INESPÉRÉS, des résurrections véritables 
avec le 6LCBÉCL dans toutes les déchéances organises, dans la chlorose 
<=» et la tuberculose, comme la clinique le preuve d’une façon évidente 
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PARIS 


GAZETTE MEDICAL: 


►‘EMPLOI 


HYGIÈ NE VAG INALE 

Désinfectant - Désodorisant - Antiseptique 

k GYRALDÔSE 

Poudre antiseptique à base d’acide tbvmique, trioxyméthflèue et alumine sulfatée V 

ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
SOINS INTIMES - VAGINITES 
PRURI T VULVAIRE 

Toute femme soignée prend, matin et soir, son injection de GYRALDÔSE 




H1B 

Métrorragies 

Ménopause 

Règles douloureuses 


repai|| 


Ovarienne 

Mammaire 


a Principes Actifs de 
| l’Anémone 
| Piscidia erythrina 
* Viburnum prunifolium 
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GAZETTE MEDICALE DE PARIS 


L’Alopécie prématurée idiopathique 


On désigne sous le nom d’alopécie préma¬ 
turée idiopathique celle qui survient à 1 âge 
adulte et qui n’est accompagnée d’aucune 
lésion du cuir chevelu ; elle s’accompagne 


c S désespoir P que leur 
îs qu’aucun signe e 


cheveux tombent 


_... . xr disparition 

L’alopécie prématurée idiopathique débu¬ 
te à l’âge adulte, vers l’âge de dix-huit à 
vingt-quatre ans ; elle est fréquente à partir 
de vingt-huit ans, tout spécialement chez 
l’homme, elle est plus rare chez la femme, 

nutieux de ses cheveux, car elle les mouillé 
moins et ses coiffures sont plus légères. 
Cette alopécie débute par le vertex où elle 
forme rapidement ce que l’on appelle là 
tonsuré, parfois "—'|f|gj| — 1 " 


e la ville, il adoptera 
-*ut végétale, s’abstien¬ 
dra de vin pur, de liqueurs, de café,'d’o¬ 
seille, de tomates, de fruits acides, de con¬ 
serves, de gibier faisandé ; s’il se livre à des 
travaux-intellectuels, il usera de poisson 
frais, de poulet, de ÿianderouge d’excellen¬ 
te, qualité et .prendra 6 à 8 pilules .par jour 
1 - * 

de ranémie et de tdus les cas où le sujet a 
besoin d’être fortifié ; en effet, le globéol 
renferme les extraits totaux ..des globules 


introduit dans 
S’il vit à la car 


ipagne, il adoptera un< 
t végétarienne et év 
1 * • lorsqu’il subira 


solide et 
maturée c 
lés.çlïevei 


àt remplacé par ;un cheveu ai 


îe façon continue, ils sont 
cés par des cheveux plus g 
n plus fins, ils poussent mo: 


les, de plus 

duvet qui disparaît à son tour. 

. - .Nous.avons vu qu’elle débute par. le som¬ 
met de la tête, puis elle, gégne les. parties: 
latérales du front, elle, élargit le front d’ùne 

..i i mm 


te plus qu’une bande c 


plus ou 


» régions privées de 
chevelu blanc, lisse et ivoirin qui paraît 
aminci et comme tendu sur lés. parties sus-' 

Les causes de l’alopécie prématurée- idio¬ 
pathique sont les suivantes : prédisposition 
individuelle, précoce du système püeùx 

L’hérédité et l’arthritisme.du sujet ; 

Une mauvaise hygiène du cuir chevelu ; 
iT”"-hygiène générale et 


L’existence de certaines ni 
lions du tube digestif, des or; 

L’usage d 




üs ; enfin le port de 
nuii ventilées. 

Le traitement comprendra néces 
ent un traitement général et un traite 
cal du cuir chevelu. 

Traitement général 
Le malade devra : 

1^ Adopter un régime alimentaire er 


Traitement local 

Le malade portera les cheveux courts, 

_a temps en temps leurs cheveux de 1 cen¬ 
timètre- lorsqu’ils seront fendus à leur ex- 

assurera une bonne hygièné de la 
chevelure, soit en la savonnant, soit en la/ 
graissant, si elle est sèche, avec la formu- 

Acide lactique. 2 — * 

en frictions, matin et soir. 

Soit en dégraissant le cuir chevelu s’il est 
onctueux et en le tonifiant pour faciliter ,1a 
repousse des cheveux avec la lotion : ■ 


Eviter le froid a 


er la constipation, tout spécialement 

_a femme, en faisant du massage a’ 

dominai, en prenant des pruneaux cuits, 
mieux du jubol qui rééduque l’intestin ; 
produit à base d’extraits biliaires et d’ex¬ 
traits complets de toutes les glandes de l’in¬ 
testin enrobés, dans la gélose est le laxatif 
^fj^nel, car il- ne..fatigue pas l'intestin 

_..n.lui redonnant les principes naturels 

qui lui. manquent. :; „v 

Eviter la compression du cou par des cols 
•op étroits ou trop montants, éviter un cor- 
. ït trop serré et toute cause entravant, la cir- 

. Eviter de. travailler près d’une source de 

Eviter un travail;-intellectuel trop prolon¬ 
gé et prèndre quelques instants de repos. 

3 6 Soigner les maladies dont on peut être 
atteint, soigner l’état général en prenant de 
l’arsenic, des. ferrugineux et mieux encore 
en faisant un usage; quasi continu du glo- 


dans l’alopécie qui est même un signe de 
l’arthritisme. Le- bulbe. pileux se nourrit 
mal. écrit le Professeur Légerot dans son 
remarquable mémoire suit l’urodonal, car il 
plonge dans un tégument saturé d’acide uri¬ 
que et qui réagit en secrétant du sébum en 
excès. « C’est en outre l’acide urique qui fait 
que les chauves sont des hÿperacides, ce 
qui rend leurs cheveux cassants comme il 
rend leur peau sèehe. La cure d’urodcnal 
répond donc à la double- indication théra¬ 
peutique de rendre le cheveu moins cassant 
et de diminuer là séborhée ; elle y répond 
en éliminant l’acide urique qui n’incruste¬ 
ra plus les cheveux pas plus qu’il n’ir ” 


Si le système nerveux est ébranlé, on ob¬ 
tiendra de bons résultats par des séjours à 
de hautes altitudes/ en faisant de l’hydro¬ 
thérapie ; en résumé, le traitement de l’état 
général dans l’alopécie prématurée idiopa¬ 
thique est des plus importantes car souvent 


On aura soin également d’employer tou- 
jour les brosses souples afin de ne pas cas¬ 
ser les cheveux qui sont fragiles ; on usera 
pareillement pour démêler les cheveux de 
peignes à dents très larges, en métal ou en 
corne, de façon à pouvoir les nettoyer, la¬ 
ver- et désinfecter plus facilement. 

Si la chute des. cheveux persiste on em- 




En résumé, pour arriver à un résultat fa¬ 
vorable, il faut- bien retenir que le' traite¬ 
ment, doit être employé pendant de longs 

décourager et surtout ne pas être impatient 


E D'APPLICATION AUX BLESSÉS 

mon Radiateur photothermique 

MIRAMOND DE LAROQUÈTTÈ .' 


progressivement. Son application d’ailh urs 
e.-1 simple et aucun accident n’est possible, 
autre qüe des petites brûlures supe'rficTèllcs 
dans le cas où .'l’application serait-trop 
'étroite ou trop prolongée. 


lu blessé 

iettes roulées, de livres, de morceaux de 
liège ou de bois- 

Ne pas dépasser 60 à 70° au thermomètre 
de l’appareil. 

Par surcroît de prudence on peut pour 
les premières applications, protéger la peau 
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Désin fecte, Décongestionne 
et ci catrise les muqueuses ulcérées 
des voies urinaires 


TARIT LA BLENNORRAGIE 


Évite 

les complications 
de la blennorragie 


Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 
Tuberculose du Rein et de la Vessie 


LABORATOIRES DU PABÉOL 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 


One Méicstm ornée : La JuMmtim de ffatofti 

Constipation Congestion hépatique 

Dyspepsie _ Hémorroïdes 









Entérites 

Dysenterie 


Embarras gastrique 
Fièvre typhoïde 


La Sinubérase constitue une i 
associant des .ferments lactiques er 
la levure de bière et des touraillons 
l'intestin a été très étudiée. 


. DIARRHÉES ! 


INSUFFISANCE HÉPATIQUE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


LITHIASE BILIAIRE 
TUBERCULOSE : 
PALUDISME 










































actif que 


Rhumatismes - Sciatique 


Gravelle -- Goutte 


Spécifique de l’ARTÉRIO-SCLEROSE 


Dissout T Acide Urique 


Nettoie le Rein et le Foie 


CUSE D3R0D0NÂL 


PROPHYLÂXŒ 


g&greæwBgHS 


istëægMggig 

mm 













Globéol 


Fortifie 

. Augmente la force de vivre 


LUCIEN GRAUX 


1 encore pourvus du grade de médecin aid 

ont droit à l’indemnité prévue par les ci 
des 2 mars et 10 mai 1915, iorsqpe^à d. 


médical d’une unité ou d’un hôpital, en a 

3|: 

)ÆSêSEêSË 

lr 

al ame femme vraiment s 
et propre. 

sine 

Pagéol 


































rAZETTE 


Rhumatismes - Sciatique 


Gravelle — Goutte 


Spécifique de l’ARTÉRIO-SCLEROSE 


Dissout l’Acide Urique 


CURE D'JRODOHAL 


!f ■' .J 






























































GAZETTE MEDICALI 



HYGIENE VAGINALE 


Désinfectant - Désodorisant - Antiseptique 


ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
^ SOINS INTIMES - VAGINITES 
' > PRURIT VULVAIRE 


Toute femme soignée prend, matin et soir, son injection de GYRALDOSE 


LITHIASE BILIAIRE 
TU BE R C ULO SE 
PALUDISME 


INSUFFISANCE KÉPATIGUE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


(Thîarféine - Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 






















X -supérieures et^deux 


: s “ p ri 


quel autre dispositif < 







































































































































































ip compte, de la direction- et du sens d< 
étration des esquilles ou même sans je- 
lu comprimé ; ce sont là des pratique! 
lorabïes. Le décidément, comme l’ex 
îtioa des esquilles et- de tous les, corp; 
ingers, y compris les projectiles toute 


Par rorifice .libre; du tube on injectera, 
toutes les deux heures, au moyen de la poire 
de caoutchouc, 5 à 10. centimètres cubes de 


précision, autant de. scrupuleuse atu 
qu’une opération chirurgicale quelco 
... L’amputation d’un membre et même : 
; d’un malade et toujours les impotences 


de la plaie; Instillation continue. 

Le coton sera changé avec précaution 
chaque jour, un liquide gommeux, absolu¬ 
ment clair, s’écoule de la plaie, vous n’avez 
ni suppuration, ni odeur. Lorsque la tempé¬ 
rature est depuis quelques jours normale et 
la plaie en parfait état, vous èn rapprocherez 


' « Le diagnostic établi, le traitement' 
sique a été institué, avec du carbonate df 
muth à haute dose et du lactate de ca| 
Pendant les six premières semaines, j’â 




































































pratique rapidement 


CARNET DU PRATICIEN:; 








































Une Médication nouvelle: La Juboîmîm de flntestm 


Constipation 

Dyspepsie 


Congestion hépatique 
Hémorroïdes 



JUBOL 



Des maîtres éminents ont établi le « danger social » de la purgation 
oui irrite l'intestin et en entretient la paresse. 

- 1 jj ne communication retentissante a l’Académie des Sciences en pré¬ 
cisait les inconvénients et préconisait une nouvelle médication, la 
rééducation de l’intestin par un produit rationnel : le Jubol, qui 
seul avait servi aux expériences cliniques. 

La jubolisation ou rééducation de l’intestin consiste a pratiquer un 
massage interne doux, onctueux et persuasif.Prenant 16 fois son volume 
d’eau, le Jubol forme une masse qui nettoie comme une éponge tous 
les replis de la muqueuse, sans heurts, sans irritation, sans fatigue. 

En outre, les extraits intestinaux qn’il contient facilitent la diges- 
tlon intestinale et guérissent , de ce fait seul, nombre de dyspepsies. 

[ Les extraits biliaires assurent une antisepsie rigoureuse, empechent 
les fermentations, déterminent une chasse biliaire en excitant la fonc¬ 
tion hépatique et par une action excito-motrice, bien établie, provo¬ 
quent les mouvements péristaltiques de l’intestin. Ainsi les glandes 
intestinales , parésiées chez les constipés, réamorcées par le Jubol, se 
mettent à sécréter, le foie fournit de la bile en quantité suffisante, la 
paroi intestinale se contracte et le bol fécale louable , mou et copieux 
chemine facilement et sans er 


S putréliert.’ Nous soœmfôpraçS^oas des consti|és inconscients. 

Et c’est cette constipation, d’autant plus grave qu’elle reste ignorée, 
qui cause tant d’affections : dyspepsies,pituites, gaz. hémorroïdes, mi- 

Tiien de gensenviewc, coléreux, jaloux,sontdesconstïpésinconscientsl 

Un coup d’éponge dans l’intestin et la situation change. Mais, 
évitez les purgatifs, les laxatifs et tous les produits qui, de toutes parts, 

Nous pouvons affirmer la haute efficacité du Jubol, due à sa fabri- 
constamment la préparation et se 

livre à des essais cliniques et physiologiques répétés. 

L’agar-agar que nous employons est sélectionné; il importe de 
' savoir d’où il oient et de procéder à certains examens. 

En prescrivant le Jubol, vous connaissez le médicament de choix 
qde vous donnez en pleine confiance àvos malades. Nul autre produit 
n’est préparé dans des conditions aussi sûres,^ajiec °"!^ntefentoute 


le F Stérilisateur des voies urinaires 

^ jlÉk 1 ? Désinfecte, Décongestionne 

gjLJp m bP BsH 1 g/ cicatrise les muqueuses ulcérées 
l' 1» v I ! M v>- M - f des voies urinaires 


TARIT LA BLENNORRAGIE 


Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 
Tuberculose du Rein et de la Vessie 


Evite 

les complications 
de la blennorragie 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l'imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 



MEDICAL] 


Embarras gastrique 
Fièvre typhoïde 


Entérites 

Dysenterie 


peuple tout le tube digestif d’une 
(bifidus, paralactique et bulgare) ch 
putréfaction des matières (désoderis 
résorption dans l'organisme des toxii 


flore extrêmement 
fiassent de l'intestin 
sation des selles, s 


La Sinubérase 


et des teurailîcns d'< 
étudiée. 


dent faction 


Principes Actifs de 
l'Anémone 
Piscidia erythrina 
Viburnum prunifolium 


Ovarienne 

Mammaire 


LABORATOIRES 


d, COURBEVOIE^ (St 


i Métrorragies 

Ménopause 

Etats vrZ 

ÏloZvZs 

espscer'erjtrp Je§ repas - 

Règles douloureuses 





















































GAZETTE MEDICALE 



contre-india dion 


toxicité 


OPOTHERAPIE 


SANGUINE 


INFECTIONS, 

DÉCHÉANCES ORGANIQUES 


TUBERCULOSE 

CONVALESCENCES 


l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES). 

• • Il apporte à l’organisme les DIASTASES ANTITOXIQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS.. 


Le médecin obtient des résultats INESPÉRÉS, des ré 
avec le 0LOBÉOL dans toutes les déchéances organiç 
o- et la tuberculose, comme la clinique le prouve d’n 


Valenci 
































LUCIEN GRAUX 






























fe tout le tube digestif d’une flore extrêmement active de 
'us, paralactique et bulgare) chassant de l’intestin les bacille 
faction des matières (désodorisation des selles, suppression 
ption dans l’organisme des toxines qui viennent adultérer les 

La Sinubérase constitue une médication un 
associant des ferments lactiques en symbiose < 
la levure de b ère et des touraillons d’orge et doi 
l'intestin a été très étudiée. 


. DIARRHÉES INFANTILES : 


COURBEVOIE i 


OPOTHÉRAPIE 


Principes Actifs de 
l’Ânemong 



Métrorragies 

Ménopause 

Règles douloureuses 




Entérites 

Embarras gastrique 

Dysenterie 

Fièvre typhoïde 

































































} OPOTHÉRAPIE —"s* 

| imams, SANGUINE 

I DÉCHÉANCES ORCAN/DOES 

► (Cancer, diabète, neurasthénie, grippe, anémies1, I JWJ I 

| TUBERCULOSE | 

I CONVALESCENCES • 


reconstituant puissant car il contient 

l’hémoglobine intégrale du globule rouge et tous ses FERMENTS 

VIVANTS (OXYDASES, CATALASES, STIMULINES). 

• • Il apporte à l’organisme les B1ASTASES AHTITOKEQUES 
du sérum sanguin qui permettent une lutte efficace contre tous les 
POISONS MICROBIENS... 


Le médecin ebtient des résultats INESPÉRÉS, des résurrections véritables 
avec le SL0BÉ6L dans toutes les déchéances organises, dans la chlorose 
«s* et la tuberculose, comme la clinique le prouve d’une façon évidente o 
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GAZETTE MEDICALE DE 


je bataille. L’artillerie fouillant toute aj 




le grande utilité, ma 


former des centres médico-chirurgicav 

§§ L’hôpital d’évacuation est une fon 
a une importance primordiale. Son rc 


trop grande rapidité de filtration, et il est ex; 
à remettre sur pied, ou des malades trop gr 


Injecta tMrapentips fla entas mils 


•s BEAUVY et GIRODE 


5 produit dans les vieilles 
“--ït d’injecter des masses 

si des effets thérapeutiques de 


des . cultures de staphylocoques et des cul¬ 
tures de pyocyanique sur bouillon peptoné 

au Liebig vieilles d’un mois. Les troi- 1 

tures sont tuées par Un chauffage 
demi-heure à 60 degrés, puis mélangées en 
parties égales et réparties en tubes dont 
le contenu sert aux injections. Ces tubes 

à°62 degrés^ eux mem ® S une em * 
Nous injectons en général 4 centimètres 
cubes de ce bouillon mixte. Cette dose thé¬ 
rapeutique contient au minimum 1 milliard 
730 millions de streptocoques, 3 milliards 
330 millions de staphylocoques et 8 milliards 

liards 60 millions de microbes. Nous ayons 
été jusqu’à injecter en une fois 20 milliards 
'de-microbes. 

La toxicité du bouillon mixte obtenu dans 

naux sains. Il n’en est pas de même poui 
'homme infecté. Avec une dose première 


médecin-chef de l’hôpital d’évs 


le autre, enfin, les maladies con¬ 


tre radiologique à la 
t ainsi à proximité toi 


qui rempliraient véritablement 
l’hôpital d’évacuation se ferait 


s disponibles pour pouvoii 


dépassons plus . 4 centimètres cubes poui 

Les injections sous-cutanées entraînent 
■e réaction locale intense. Les injection: 
tra-musculaires — nous ne faisons plu: 

douleur, parfois assez vive. 

avons employé ce mode thérapeu¬ 
tique dans les infections chirurgicales, ostéo- 
périostites dentaires, érysipèles, phlébites, 
pelvipéritonites, septico-pyohémies. 

Dans les bacillémies, c’est-à-dire dans 

nous n’avons obtenu aucun résultat. 

Dans les infections localisées, nous ai 
obtenu des résultats très nets. Nous i 
querons successivemént l’action sur la 1 
pérature, sur la dôüleur, sur fa suppuration. 

Après une réaction hyperthermique me 
mentanée, la température baisse. Nous pos 
sédons des graphiques qui montrent trè 
nettement cette action. La température es 
revenue à la normale trois fois en un joui 

jours. Dans sept cas, la descente se fit e 
lysis. 

L’action sur la douleur a été très man 
feste. Sur 40 malades qui ressentaient df 
douleurs vives au siège de l’infection, 29 or 

une disparition de leurs souffrances en que 

traité avant que la suppuration fût clin 
quement décelable, des infections qui, su 
vant toutes les prévisions, devaient suppure 
Les résultats ont été très remarquables. Si 
onze lymphangites graves,-une seule a su] 


ms été très saisissant. En vingt- 
-rést produite ur~ ~ 


indolente, à allure froide, 




njeetions, il aurait fallu de larges incisions. . ; 
Parmi les cas où l’action de l’injection 
ous a paru très manifeste, nous citerons > 
acore sept gros furoncles ou anthrax, 
’ois érysipèles, une phlébite. ' " 

Le bilan de nos 61 . a* 


’effet 


té nul. Dans 

atemeuf/il ^été évident!. 


le résultat 
discuté ; dans jj 


rapides que nous.obi 
être attribués à une . . . 

Tls nnns naraissent dus 
ivorablc 


nation véritabh 
à une perturbatic 
l’état général, à une crise j 
W idal appelle des clasies. Il es 
que par la répétition des^ inj< 


poss i 


REVUE CLINIQUE 

Typhus exanthématique 


et Bacille paratyphique B 



malade a de la diarrhée. L’auscultation permet 
de constater la congestion des bases pulmonaires. 
Le pouls est à 100. Les urines contiennent des 
traces d’albumine. La température s’établit en 
plateau aux environs de 40 degrés à partir du 
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CARNET DU PRATICIEN 


n de l’appareil gastro-intestinal ou < 
; annexes pour nouf restreindre ai 


' REVUE DE ^ÉRpTHÉRAPIE 

Sérothérapie de la poliomyélite. 
Nos résultats chez trente malades. 
Indications, Technique, Incidents 





































One Médication nouvelle : La Jubolisation de i’htestm 


Constipation 

Dyspepsie 


Congestion hépatique 
Hémorroïdes 



Des maîtres éminents ont établi le a danger social » de la purgation 

qlZ ‘Une communication retentissante a l’Académie des Sciences en pré¬ 
cisait les inconvénients et préconisait une nouvelle médication,. la 
rééducation de l’intestin par uij produit rationnel:^ le Juliol, qui 

tlon intestinale enquérissent ?dece C fait seul, nombre dedgspepsiâ. 


suffisantes, nous révéle généralement des matières qui s’attardent et se 

putréRent. Nous sommes presque tous des constipes inconscients. 

Et c’est cette constipation, d'autant plusgrauequ elle reste ignorée, 

caractère et engendre la tristesse, la mélancolie et l'hypocondne.Com- 
bien de qens envieux, coléreux, jaloux, sont dés constipes inconscients ? | 
Un coup d'éponge dans r intestin et la situation change. Mais, 
évitez les purgatifs, les laxatifs et tous les produits qui, de toutes parts. 


i intestinale et guérissent, de ce fait seul, nombre de dyspepsies. 
Les extraits biliaires assurent une antisepsie rigoureuse empêchent 
fermentations, déterminent une chasse biliaire en excitant la fonc- 
i hépatique et par^ une ac//or^ 

xtinatn^résïéœ’ chez’lêswnslipés. réamorcées par le Jubol, se 


îoin méticuleux. Obtenus à froid et dans le vide, ils représentent les 
tissus euï-mêm»s Nous pouvons en garantir l'activité extrême. Un 
physiologiste diplômé en surveille constamment la préparation et se 
livre à des essais cliniques et physiologiques répétés. 

L’aqar-agar que nous employons est sélectionné; il importe de 
savoir d’où il vient et de procéder à certains examens. r 

En prescrivant le Jubol, vous connaissez le médicament de choix 
que vous donnez en pleine confiance à vos malades. Nul autre produit 
n’est préparé dans des conditions aussi sûres, ni avec un tel luxe ae «• 


Le rStérilisateurdes voies unmres ^ 

lift. iRü) f W Désinfecte, Déconiestionne 
LyAilKii e/ cicatrise les muqueuses ulcérées I 

1 iTt mi Jjyjl^JF des voies urinaires 


tarit la blennorragie 


Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 
Tuberculose du Rein et de la Vessie 


LABORATOIRES DU PAGÉOL 

COURBEVOIE (Seine) 


les complications 
de la blennorragie 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 
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Rhumatismes - Sciatique 


Graveile - Goutte 


Spécifique de i’ARTÉRIO-SCLEROSE 


Dissout T Acide Urique 


ECZÉMA 

OBÉSITÉ 
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Les Médecins et la Guerre 






.médailles d’honneur 














pTATIONS A L'ORDRE 


OFFICE MÉDICAL 
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HYGIÈNE VAGINALE 


Désinfectant - Désodorisant - Antiseptique 


ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
^ SOINS INTIMES - VAGINITES 
’ PRURIT VULVAIRE 


Toute femme soignée prend, matin et soir, son iniection de GYRALDOSB 


LITHIASE BILIAIRE 
TUBERCULOSE 
PALUDISME 


INSUFFISANCE HÉPÂTÏÛUE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 























riN-TESTiN 


86 s 'Année (Série XIVe) — N» 273 


LUCIEN GRAUX 


Seule la "CTMtDOSÉE" 
est une femme vraiment saine 
et propre, 


Arrêtez les Diarrhées 
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INSUFFISANCE HÉPATIQUE 
DIABÈTE 
CIRRHOSES 


LITHIASE BILIAIRE 
TUBERCULOSE 
PALUDISME 


(Thiarféine - Opothérapie biliaire, hépatique et splénique) 


Entérites 

Dysenterie 


Embarras gastrique 
Fièvre typhoïde 


peuple rouf le tube digestif d’une flore extrêmement active de fi 
(bifidus, paralaclique et bulgare) chassant de l’intestin les bacilles 
putréfaction des matières (désodorisation des selles, suppression d 
résorption dans l'organisme des toxines qui viennent adultérer les él 

La Sinubérase constitue une médication uniqi 
associant des ferments lactiques en symbiose au; 
la levure de bière et des touraillons d'orge et dont 
l'intestin a été très étudiée. 


et associés 
npêchanl la 
■ ce fait la 
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Rhumatismes -- Sciatique 


Gravelle - Goutte Si 


Spécifique de l’ARTÉRIO-SCLEROSE 


CURE D DR0D0NAL 




























































DIQ'-Dll- 






















































































GAZETTE MEDICAL 


A propos du retour d âge chez la femme 



ménopause s’établit d’ord 
rante-cinq et cinquante a 

ce point. On ajoute qu’el! 
ouvrières, queles bonnes cc 
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PAGÉOL 


Désinfecte, Décongestionne 
et cicatrise les muqueuses ulcérées 


des voies urinaires 



Cystites — Pyélites 
Hypertrophie de la Prostate 
Congestion du Rein 
Tuberculose du Rein et de la Vessie 


Évite 
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TARIT LA BLENNORRAGIE 


les complications 
de la blennorragie 


Véritable sérum polyvalent 

réalisant l’imprégnation antigonococcienne des muqueuses 
et tuant les microbes de la suppuration et le gonocoque 


HYGIENE .VA GINALE 

Désinfectant - Désodorisant - antiseptique 

GYRALDOSE 


ÉCOULEMENTS - MÉTRITES 

LEUCORRHÉE - GONORRHÉE 
SOINS INTIMES - VAGINITES 
PRURIT VULVAIRE 

Toute femme soignée prend, malin et soir, son inieclion de GYRALDOSE 










